
Démarche d’évaluation et de valorisation 
2016-2021

L’utilité sociale 
des centres sociaux et EVS 

dans la Loire et la Haute-Loire
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La loi de l'économie sociale et solidaire (31 juillet 2014) définit l’utilité sociale de la façon

suivante : « Sont considérées comme poursuivant une utilité sociale au sens de la présente loi les

entreprises dont l’objet social satisfait à titre principal à l’une au moins des trois conditions suivantes :

1. Elles ont pour objectif d’apporter, à travers leur activité, un soutien à des personnes en situation

de fragilité, soit du fait de leur situation économique ou sociale, soit du fait de leur situation

personnelle et particulièrement de leur état de santé ou de leurs besoins en matière

d’accompagnement social ou médico-social. Ces personnes peuvent être des salariés, des

usagers, des clients, des membres ou des bénéficiaires de cette entreprise ;

2. Elles ont pour objectif de contribuer à la lutte contre les exclusions et les inégalités sanitaires,

sociales, économiques et culturelles, à l’éducation à la citoyenneté, notamment par l’éducation

populaire, à la préservation et au développement du lien social ou au maintien et au

renforcement de la cohésion territoriale ;

3. Elles concourent au développement durable dans ses dimensions économique, sociale,

environnementale et participative, à la transition énergétique ou à la solidarité internationale,

sous réserve que leur activité soit liée à l’un des objectifs mentionnés aux 1 et 2 ».

L’utilité sociale dans les textes

En 2016, dans un contexte en mutation (contraintes économiques, changements
démographiques, sociétaux, évolutions des politiques publiques…), le réseau des
centres sociaux et espaces de vie sociale fédérés de Loire et Haute-Loire s’engage dans
une démarche d’évaluation et de valorisation de son utilité sociale.

Une dynamique qui vise non seulement à apprécier collectivement la valeur de nos
projets, à les mettre en perspective, mais aussi à engager du dialogue avec nos
partenaires institutionnels autour de la plus-value que constitue un CS ou EVS pour un
territoire.

En l’espace de cinq ans, 28 structures, ont pu s’engager dans cette démarche locale
coanimée par Yves Macquet et la Fédération, grâce au soutien des DLA 42 et 43, de la CAF
42 et de la CAF 43.

Au-delà des gains directs pour les structures et les territoires, cette démarche a
incontestablement permis de renforcer la légitimité du réseau et la nature de ses
partenariats.

Mais ces avancées, bien que significatives, restent fragiles et soumises aux évolutions
systémiques, changements d’acteurs… d’où l’enjeux de continuer à ajuster notre
démarche et à partager nos travaux et réflexions aux échelons régionaux (AURACS) et
nationaux (FCSF).



Évaluation et valorisation de l’utilité 
sociale : acter le chemin parcouru

Mais au fait, comment ça marche un centre social ?

Ancrés dans le champ de d’éducation populaire, les Centres sociaux et Espaces de vie
sociale sont des structures de proximité, assurant un accueil inconditionnel de la
population. Véritables pépinières de projets, ils s’appuient sur les envies et besoins
des habitants pour construire avec eux et leurs partenaires une société plus juste et
démocratique.

La richesse et la diversité des projets sociaux étaient déjà soulignées dans le cadre
d’une démarche de la Fédération nationale des centres sociaux (FCSF) intitulée « 1000
projets, 1000 couleurs, 1000 aventures ». Autres époques, autres approches, puisque
nous parlons dorénavant d’« utilité » ou d’« impact » social. Néanmoins, la visée reste
la même : donner à voir et valoriser l’originalité de notre approche généraliste.

En parcourant cette publication, vous découvrirez, à partir de quelques expériences
portées par les CS et EVS de la Loire et de la Haute-Loire, la manière dont le réseau
inscrit ses actions dans les 5 champs de l’utilité sociale, faisant des structures :

- des lieux d’épanouissement et d’émancipation ;
- des laboratoires de démocratie locale où la parole est facilitée ;
- des vecteurs de transition écologique ;
- des acteurs de l’économie du territoire ;
- des espaces favorisant les interactions, liens pour faire société.

Pour en savoir plus 
visionnez la vidéo en 
suivant ce lien : 
https://urlz.fr/iivI



Offrir des lieux d’épanouissement 
et d’émancipation ouverts à tou.te.s 

Aux côtés et en dialogue avec l’école et les familles, les CS et EVS sont des
acteurs éducatifs sur les territoires avec une appréhension élargie et
articulée de la parentalité et de l’éducation. En partant des
préoccupations des familles et grâce à leur posture d'écoute active, les CS
et EVS mettent en place des espaces permettant aux parents de se
rencontrer, de réfléchir et se mobiliser. En témoigne la brochure ci-contre
qui présente 9 initiatives innovantes en la matière sur le territoire AURA.
Parmi elles, le projet du CS l’équipage « À chacun sa soirée » figure en bonne
place. Il a d’ailleurs été mis à l’honneur dans le bilan régional de la stratégie
nationale de prévention et de lutte contre la pauvreté.

Soutien à la parentalité : 
un levier d’investissement social

>> Une garderie 
solidaire

Centre social L’équipage, 
Chazelles-sur-Lyon

La vie de parent est chargée, surtout pour les familles

monoparentales. Grâce à l’équipe du CS l’Equipage, les

parents peuvent faire une pause pour se ressourcer, seuls

ou à plusieurs, l’espace d’une soirée avant chaque vacance

scolaire. Les enfants de 4 à 9 ans sont accueillis de 18h30 à

21h30 par 2 salariés de la structure diplômés et formés, et 2

bénévoles qui leur proposent animations, jeux et lectures

dans une ambiance chaleureuse et festive !

En octobre 2021, une dizaine de CS organisaient

ensemble une journée « Recours aux droits

sociaux pour tou.te.s » avec leurs partenaires du

Pacte du pouvoir de vivre. Sana, adhérente du

CS du Babet et maman d’un jeune autiste a pu

témoigner de son expérience devant la centaine

de personnes réunies (acteurs associatifs et

institutionnels).

« C’est un lieu où je me suis sentie bien car j’ai pu

partager ce que j’ai vécu. J’étais un peu mal à

l’aise au début lorsqu’il a fallu se présenter

devant tout le monde mais pendant les ateliers

j’étais mieux, même si le premier a été difficile car

je me suis retrouvée face à mes problèmes alors

que les avais enfouis au fond de moi. Mais j’ai

senti plus d’intérêt de la part des participants et

ça m’a beaucoup aidée. J’ai un projet de collectif

ou d’association en cours et je suis encore plus

motivée grâce à la journée ! »

Fédération des centres
sociaux 42-43 >> Reconnaitre l’expertise 

des personnes concernées 



Centre social Nélumbo, 
Andrézieux-Bouthéon 

Un accompagnement des enfants et des jeunes marqué par la 
pédagogie de l’engagement

Centre social Alfred Sisley, 
Saint–Étienne 

>> Aller 
vers les jeunes

Depuis 2018, le CS Alfred Sisley est engagé dans le

consortium « Grand Angle : (in)visibles, changeons de

regard », en lien avec l’Auracs, le CRIJ, Unis-cité aura,

l’URCLLAJ. Ce projet biannuel, soutenu par le plan

d’investissement des compétences, a été déployé sur

cinq territoires : l’Allier, l’Ardèche, la Drôme et les

métropoles de Lyon et Saint-Étienne.

Dans ce cadre, le CS Alfred a pu développer, avec ses

partenaires de terrain, un projet ambitieux en direction

des 16 – 22 ans : aller vers les jeunes les plus éloignés de

l’emploi ou de la formation, créer un lien de confiance et

les accompagner dans leurs projets, quels qu’ils soient.

« Le dispositif mis en place entre le collège Jacques Prévert et le centre social de

la ville d'Andrézieux-Bouthéon est un projet ambitieux et prometteur pour les

élèves de la Chapelle. Ils réapprennent à vivre en communauté, à respecter des

horaires, à écouter et à s'exprimer, le tout encadrés à la fois par des éducateurs

/ animateurs et par les professeurs de l'établissement de secteur. Cette

démarche tend à rompre l'isolement et le décrochage, qu'il soit scolaire ou

social. J'ai pu voir des élèves qui prenaient plaisir à s'investir.

La place de l'enseignant dans ce contexte est différente et peut être appréciée

par les bénéficiaires du dispositif, conscients que le professeur est une personne

qui ne considère pas uniquement ces adolescents comme de simples élèves

mais comme des individus. » Anissa, enseignante du Collège

>> « Vacances apprenantes, 
tou.te.s gagnant.e.s »



Faciliter la parole, 
contribuer à la démocratie locale

« Nous plaçons notre démarche congrès, qui va s’étaler sur trois ans, sous le signe des Grands
Banquets. Pourquoi ? D’abord, parce qu’à l’image des banquets républicains au XIXème siècle, nos
Banquets vont être l’occasion de partager des idées, débattre et imaginer des chemins pour
construire une société plus juste.
Ensuite parce que le banquet reflète nos savoir-faire : convivialité, rencontre, plaisir d’être
ensemble !
Justice sociale, démocratie, société… comment débattre et construire un projet pour les années à
venir sans associer les gens, un maximum de gens : habitant.e.s des territoires, associations,
pouvoirs publics, entreprises ? Nous faisons le pari durant notre démarche d’investir l’espace
public, de mobiliser le plus largement, d’organiser des rencontres et des débats, partout en
France ! Une belle opportunité aussi pour montrer ce que sont et font les centres sociaux dans leur

diversité et richesse ! » FCSF

Faciliter la parole, contribuer à la 
démocratie locale

Dans la dynamique du Congrès de 
la fédération nationale 2020-2022 

Une démarche dans laquelle la Fédération et
le réseau 42 43 sont pleinement investis et
qui se traduit par la mise en place d’un cycle de
débats, proposés par une dizaine de CS, entre
mars et juillet 2022 !

Ma démocratie à moi, c’est…
« Rendre le citoyen acteur du sujet politique ! »

« Ecouter, accueillir, accompagner, être au plus près du 
terrain et travailler ensemble »

« Un maximum de personnes qui se concertent, 
échangent pour agir dans l’intérêt général au sein de 

collectifs locaux, nationaux, internationaux »

Ce que je retiens pour plus de justice sociale, 
c’est…

« C’est qu’il est possible à des gens de la société 
(associations, syndicats…) de se retrouver, discuter 

ensemble pour redessiner un projet de société »
« Diminuer la TVA sur les produits de première nécessité 

et l’augmenter sur les produits de luxe »



Chaque mois, salariés et bénévoles in-
vestissent l’espace public à la rencontre
des habitants pour se mettre à leur
écoute sur des thématiques liées au vivre-
ensemble. Leur parole ainsi recueillie
devient alors matière première et moteur
des temps d’échanges et de débats
proposés par le centre social.

Thème du dernier portage de parole : « La
démocratie, un système dépassé ? »

>> Portage de 
paroles d’habitants

« Système dépassé à 
reprendre à zéro ! Les 
bases ne sont plus les 

mêmes. Des personnes 
s’en sortent très bien et 

d’autres pas du tout. Avec 
1 200 euros, on fait 

comment pour vivre au 
regard des charges? »

Dilam, 53 ans

« Changer le système 
politique, ce n’est pas à 

notre échelle, par contre 
la mentalité, la solidarité, 

l’entraide, c’est des 
choses qu’on peut 

changer. »

Josiane, 72 ans

Centre social Cré’actifs, 
Le Chambon-Feugerolles

Parce qu’il est impossible de faire société sans

s'aménager des espaces de confrontation et d’échange,

et pour ne pas se contenter de constater que la

démocratie va mal, que les gens ne croient plus en

l'avenir ou que les discours de haine se banalisent, le

CS mobilise les habitants sur des sujets d’actualité.

>> Musculation citoyenne

Prenant appui sur les méthodes de l’éducation populaire, le CS cherche donc à outiller les

habitants sur des questions réputées complexes et à leur offrir un cadre aussi apaisé que

possible pour confronter leurs points de vue et dégager des convergences ou des pistes d'action.

Après les gilets jaunes en 2019, la réforme des retraites en 2020, trois « ateliers de musculation

citoyenne » sont prévus en amont des élections présidentielles.

CS Christine Brossier, 
Sury-le-Comtal



>> Université 
populaire

Pour fêter ses 50 ans d’existence, la

Fédération des centres sociaux et EVS

de Loire et Haute-Loire a organisé un

événement festif au cœur de Saint-

Etienne pour rêver demain avec les

habitants et tous les acteurs des CS et

EVS. Porteurs de parole, ateliers de

tricots solidaires, démonstrations de

hip-hop, débats… des propositions

aussi diverses que la population

présente : jeunes et anciens, salariés

et bénévoles, locaux ou de passage.

À demain !

Centre social de 
Montbrison

Christine Segreto, 

membre du bureau 

collégial chargée de 

l’animation des 

réunions

« Depuis toujours, notre CS est

attaché à un fonctionnement

horizontal. C’est ainsi qu’en

2016, nous avons opté pour une

gouvernance collégiale : notre

bureau, composé de sept

membres, s’est réparti les

différentes tâches de l’ancien

président sortant, en fonction

des compétences de chacun, ce

qui a pour conséquence un fort

investissement de tous dans les

projets du centre.

Par exemple, nous avons

(re)créé l’université populaire du

CS, nous voulions certes

transmettre des connaissances

(université), mais sans tomber

dans le modèle de conférences

isolées et rébarbatives (popu-

laire). Nous travaillons donc par

cycles thématiques, déclinés en

3 à 6 soirées, sous des formats

très variés, pour permettre à

tous les habitants de s’y

retrouver : conférences,

conférences gesticulées, soirées

"parole donnée" avec

témoignage de personnes

compétentes ou investies sur la

question abordée, ateliers,

spectacles, etc. Chaque cycle est

l’occasion de fédérer les

partenaires locaux, institutions,

associations ou individus, liés à

la thématique, en les invitant

soit à écouter soit à intervenir. »

Thème du prochain cycle :

Alimentation et agriculture



Relever ensemble les défis de la 
transition écologique

La transition écologique est une
problématique transversale, inextrica-
blement liée aux questions de justice sociale
et de solidarité pour lesquelles les centres
sociaux agissent. Elle est un bon moyen
d’interroger l’ensemble des besoins des
habitants (mobilité, logement, alimentation,
santé, loisirs…).

Les habitants sont les premiers concernés
par les problématiques écologiques
rencontrées sur leurs territoires. Ils peuvent

agir pour une transition réussie, une autre
façon de consommer, protéger leur
environnement.
Les centres sociaux et espaces de vie sociale
les accompagnent au quotidien en mettant à
l’œuvre de multiples initiatives innovantes,
construites par et pour les territoires, mais
aussi pour la planète.

Une problématique transversale inscrite 
dans la charte fédérale des centres sociaux

Plusieurs centres sociaux de la Loire sont partenaires du réseau des Jardins de Cocagne pour

favoriser l’accès des plus démunis aux produits biologiques. Le programme « 30 000 Paniers

Solidaires », créé en 2010, permet à des familles à faibles revenus d’avoir accès toutes les

semaines à un panier de légumes biologiques de Jardin de Cocagne à un prix solidaire. Retirés

au centre social, les paniers sont aussi l’occasion de se retrouver, de prendre des nouvelles et

d’échanger sur les recettes adaptées.

Paniers solidaires



C’est dans un jardin partagé de
1000m², conçu écologiquement,
que les habitants de Roanne
expérimentent de nouvelles
pratiques de jardinage en
collectivité. Inauguré en 2015 et
complété par un verger collectif
en 2021, le jardin des Trois-
Cabanes est avant tout un lieu
de convivialité, d’échanges et
de rencontres, ouvert à tous que
décrit Myriam Guirriec,
directrice du centre social.

« Le jardin des Trois-Cabanes est
un lieu d’activités de toutes sortes,
géré par 14 jardiniers bénévoles
adhérents : jardinage bien-sûr

mais aussi cueillette, ateliers
cuisine ou même chasses au trésor.
Il nous permet de tisser des liens
avec d’autres partenaires comme
la Graino-thèque, association
dédiée à la préservation d'espèces
végétales anciennes. Elle fournit
des graines à des adhérents qui
s'engagent à les cultiver et à
redonner ces semences ensuite.
Toutes ces activités nous amènent
en outre à échanger régulièrement
avec les autres centres sociaux. »

>> Bienvenue au jardin 
des Trois-Cabanes !

Centre social Marceau 
Mulsant, Roanne

Le Passe-jardins propose aux CS un accompagnement
depuis plusieurs années. Manon Telliez, responsable
opérationnelle, explique les enjeux de former des
formateurs pour les structures.

« Notre association a pour ambition de
favoriser la création et le développement des
jardins partagés comme supports d’éducation
populaire à l’environnement, à l’écologie, à la
citoyenneté, à l’alimentation, à la santé
physique et psychique. Nous menons une
expertise pour étudier le potentiel des projets,
apportons notre aide pour structurer,
mobiliser et animer des groupes afin de
pérenniser les initiatives. Cela passe par une
disponibilité pour répondre aux questions et
apporter des conseils sur les projets des
structures, mais aussi et surtout par la

proposition de formations à nos propres outils
de formation pour accompagner les porteurs
de projets sur un territoire donné. Dans le
cadre du Plan National de l'Alimentation 2019-
2023, le Passe-Jardins souhaite démultiplier
des initiatives de jardins partagés nourriciers
en région Auvergne-Rhône-Alpes via la
formation d'un réseau d'accompagnateurs
locaux qui seront autant de relais identifiés
pour essaimer les jardins partagés. Pour nous,
le réseau des CS et EVS constitue un précieux
relais ! »

Partager des jardins 
pour cultiver des liens



Devenir acteurs
de l’économie du territoire

Être reconnu, se reconnaître et agir comme 
acteurs économiques sur les territoires, 
un enjeu commun à tous les CS et EVS de 
France

Nordine Lounas, directeur, et son équipe se font fort depuis
une douzaine d’années de mettre au cœur du projet du centre
social Alfred Sisley l’accès à l’emploi pour celles et ceux qui en
sont le plus éloignés dans un quartier où le taux de
demandeurs explose.

>> Objectif emploi

- Relai emploi : 350 entretiens annuels pour accompagner les bénéficiaires du RSA
vers l’emploi et orienter vers les dispositifs adaptés.

- Chantiers d’insertion en partenariat avec Loire Services Environnement : 3
salariés participent à l’entretien des espaces publics à la suite d’un rapprochement
avec une association en difficulté et le projet est en voie de se développer encore.

- Fondation d’une EBE (Entreprise à but d’emploi) en cours dans le cadre du
dispositif Territoire Zéro Chômeurs Longue Durée pour lequel la ville de Saint-
Etienne dépose une candidature sur les quartiers sud-est et Montreynaud.

Deux projets porteurs d’emploi sont envisagés : une conciergerie à destination de
deux structures d’ores et déjà intéressées et des services liés à la mobilité à
destination des personnes âgées du quartier qui ne peuvent plus se déplacer.

Centre social Alfred Sisley, 
Saint-Étienne

« Agir en tant qu’acteur de développement socio-économique, appartenant à la
famille de l’Economie Sociale et Solidaire, en complémentarité de notre inscription
dans le développement social local, l’éducation populaire, qui fondent eux aussi
une partie de l’identité des structures »

Novembre 2020, FCSF 



La boutique Pièces Montées, projet du centre social du Babet, est installée depuis mai 2019
en plein centre-ville. Le concept : collecter et vendre des chutes de production issues de
l’industrie locale. Bois, métal, papiers, rubans, verre, plastique, boulons, tissus, carton…
sont donc remis en circulation à des prix solidaires permettant d’une part à la structure
d’employer une salariée et une jeune en service civique, encadrées par les salariés du CS et
assistées par une équipe de bénévoles, et d’autre part de donner accès aux loisirs créatifs à
des personnes qui n’en auraient sans doute pas les moyens ailleurs. Pur produit de
l’économie sociale et solidaire, la boutique affiche des prix entre quelques centimes et
quelques euros, soit 70 % moins chers que dans les commerces classiques de bricolage et
matériaux. Ces « déchets propres », neufs, peuvent être utilisés pour toute création, loisirs
créatifs, arts plastiques, bricolage, artisanat, artisanat d’art, design. Un gain non négligeable
de temps et d’argent pour la dizaine d’entreprises partenaires qui peuvent ainsi se
débarrasser jusqu’à deux fois par semaine de leurs « déchets propres », collectés par l’équipe
de Pièces montées. Cerise sur le gâteau, la boutique est le lieu de rencontres et d’ateliers
réguliers qui voient se croiser des personnes de tous horizons : ateliers parents-enfants de
fabrication de jeux pédagogiques ou jeux de société, ateliers tous publics de fabrication
d’objets déco ou écolo, ateliers spécifiques à destination des accueils de loisirs autour du
développement durable, de la découverte des matériaux et de la fabrication de jeux géants…
les projets sont nombreux et très prometteurs !

www.piecesmontees.org

>> Pièces montées, arts, loisirs et récup’

Centre social « Le Babet », 
Saint-Étienne



Relier les habitants
pour faire société

Trouver des réponses collectives et solidaires

>> Faire mémoire pour agir
À Sury, le CS a choisi d’utiliser la mémoire locale pour
fédérer les habitants. Jean-Baptiste Willaume, son
directeur, décrypte le projet « Sury plurielle », actif
depuis 2019.

« Pour redorer le blason d’une commune
souvent mal perçue, le Centre social Chris-
tine Brossier a lancé en 2018 le projet « Sury
plurielle », destiné à valoriser la ville de
Sury-le-Comtal et ses habitants. En
collaboration avec un photographe et un
graphiste professionnels, un collectif d’une
vingtaine de Suryquois a travaillé pendant
un an à la création d’une belle exposition
célébrant, à travers 15 parcours de vie, une
ville riche de son histoire et de ses habitants.
Le projet rebondit aujourd’hui avec la

création du spectacle « Raconte-moi Sury-
le-Comtal », qui sera présenté au printemps
2022. L’idée ? Inciter les élèves de 9 classes
de la commune à collecter le témoignage de
leurs aînés pour créer, avec le concours de
comédiens professionnels, une
déambulation théâtralisée autour de six
lieux emblématiques de l’histoire de la
commune. Le CS utilise ainsi l’histoire locale
comme un puissant levier permettant de
réunir les habitants autour d’une mémoire
partagée. »

Centre social Christine Brossier, 
Sury-le-Comtal

« Ensemble nous souhaitons créer les con-
ditions d’un développement de politiques
publiques plus justes, solidaires, résilientes,
démocratiques et écologiques. Cette com-
plexité que nous percevons au quotidien
appelle, certes, des réponses innovantes, mais
avant tout collectives. Avec leurs partenaires,
les centres sociaux fédérés et leur fédération
s'emploient, à partir de la mobilisation
d’habitants, à ouvrir de nouvelles voies en
expérimentant au quotidien et dans la
proximité. En accompagnant les habitants pour

sortir du repli, de la désillusion et en soutenant
leurs initiatives et projets, les structures
d’animation locale contribuent, humblement
mais résolument, à la construction d’un sens
commun, à l’amélioration du vivre-ensemble, à
l’épanouissement des personnes, à
l’émancipation collective et à la transformation
sociale. » Extrait du Plaidoyer « Inégaux
devant le confinement et la crise sanitaire:
mobilisons-nous! »



À l’ère de la digitalisation des services publics avec la disparition

de nombreux points d’accueil, les centres sociaux font de plus en

plus figure d’exception. Avec une démarche d’accueil

inconditionnel, que ce soit par un salarié ou bénévole, dans un

cadre chaleureux et convivial, chaque structure met un point

d’honneur à incarner cette fonction pivot, voulue et reconnue par

la CAF pour les centres sociaux, et à offrir à ses usagers un lieu

d’épanouissement et d’émancipation dans lequel ils ont la parole

sur les sujets qui les concernent. C’est ainsi que la Fédération des

CS et EVS de Loire et Haute-Loire a publié en 2020 un plaidoyer,

“Inégaux devant le confinement et la crise sanitaire:

mobilisons-nous !”, pour une prise en compte des effets de la

crise sanitaire. Ce document, fruit de 200 témoignages

individuels et collectifs d’habitants collectés par les CS et EVS,

dresse un état des lieux des inégalités sur le territoire Loire –

Haute-Loire au cœur de la crise sanitaire. Un outil précieux de

formation, d’échanges et de mobilisation !

Un plaidoyer par et pour les habitants

>> Même pas peur 
de revivre ensemble !

Et si on imaginait le monde d'après ?

« La crise que nous traversons interroge nos façons de vivre ensemble, les notions de
solidarité, de subjectivité, notre rapport au monde, nos valeurs...
Toutes les tranches d'âge, de 3 à 99 ans, ont participé à la création de cette expo
participative, immersive, qui proposait aux visit'acteurs une expérience unique.
Conduits par un comédien, les visit'acteurs ont pu découvrir l’exposition et ses divers
médias – vidéo, arts plastiques, musique, danse, écriture – tout en exprimant leur point
de vue, à partir de la technique du forum. Au fil des visites, leur parole a été récoltée et
est venue enrichir la réflexion. »

Centre social de Beaulieu, 
Saint-Etienne

Le CS de Beaulieu, accompagné de la Compagnie de théâtre-forum Tenfor et de
nombreux partenaires, a conduit un projet de médiation artistique avec les habitants
des Quartiers Sud-Est. Dans cette production originale, avec humour, poésie, mais
aussi doute, colère et incertitude, les habitants s'expriment. Julie Thaon, responsable
adjointe du CS, revient sur cette expérience inédite…

https://loire-hauteloire.centres-sociaux.fr/inegaux-devant-le-confinement-et-la-crise-sanitaire-mobilisons-nous/


La fédération des CS et EVS 42 43 a été précurseure dans sa démarche d’évaluation et de

valorisation de l’utilité sociale. Depuis, le réseau et ses partenaires se sont largement saisis de

la question, comme en témoignent les contributions suivantes :

o FCSF : www.centres-sociaux.fr/ressources/utilite-sociale-et-centres-sociaux-enjeux-

methodes-et-perspectives-pour-le-reseau

o AURACS :  https://auracs.centres-sociaux.fr/?s=utilit%C3%A9+sociale

o La Fonda : https://fonda.asso.fr/ressources/evaluer-lutilite-sociale-une-approche-

relationnelle

o CNAF : www.animation-vie-sociale-13.fr/content/etude-cnaf-n%C2%B0-200-evaluer-les-

effets-de-lanimation-de-la-vie-sociale

- Innover dans leurs pratiques et leurs partenariats en lien avec les nouvelles attentes sociales et
sociétales,
- Repenser leurs modèles socio-économiques avec des financeurs publics qui réinterrogent le soutien
du projet global au profit d'un soutien ciblé sur des activités et l’émergence de nouveaux partenaires
(fondations, Epci..).

Pour la Caf de la Loire, la démarche d'utilité sociale impulsée par la Fédération des centres sociaux
s’inscrit pleinement dans les objectifs de sa Convention d’Objectifs et de Gestion qui place la politique
d’action sociale et familiale des Caf sur le champ de l’investissement social. Cette question de «
l’utilité sociale » est donc incontournable.

La Caf de la Loire est attachée à ce que cette réflexion soit partagée et co-construite avec l'ensemble
des partenaires afin que soit bien compris et reconnu le rôle central des structures d'animation de la
vie sociale sur les territoires. »

Chantal Largeron, Présidente de la Caf 42

« Aujourd'hui, les structures d’Animation de la Vie Sociale, Centres sociaux et
Espaces de vie sociale, évoluent dans un environnement sociétal et
institutionnel en mutation qui les amènent à :

>> Pour aller plus loin

Partenariat CAF

https://www.centres-sociaux.fr/ressources/utilite-sociale-et-centres-sociaux-enjeux-methodes-et-perspectives-pour-le-reseau/
https://auracs.centres-sociaux.fr/?s=utilit%C3%A9+sociale
https://fonda.asso.fr/ressources/evaluer-lutilite-sociale-une-approche-relationnelle
http://www.animation-vie-sociale-13.fr/content/etude-cnaf-n%C2%B0-200-evaluer-les-effets-de-lanimation-de-la-vie-sociale


Le réseau 42-43 en chiffres

Réalisation : Julie Bossuet, déléguée générale de la FDSC 42-43, et Agnès Willaume (Illustrations de 
Cl@ire)

Remerciements à tous les centres sociaux et EVS de Loire et Haute-Loire qui ont apporté leur 
témoignage ou leur expertise pour la rédaction de ce livret, et à tous ceux qui prennent part à la 
démarche d’évaluation.

Contacts
Fédération des centres sociaux Loire/Haute-Loire
9, rue des docteurs Charcot 42100 SAINT-ETIENNE 
Tél : 04 77 81 53 80
Mail : julie.bossuet@fcs4243.fr
Site : loire-hauteloire.centressociaux.fr 
Fb : @centressociaux4243 

46 centres 
sociaux et 18 EVS 

dans la Loire

7 centres sociaux 
et 5 EVS en Haute-

Loire

21 structures en 
territoire 

prioritaire
2691 salariés

49 138 habitants 
rejoints

4397 bénévoles
1062 bénévoles 
administrateurs

3335 bénévoles 
d’activité 

réguliers ou 
occasionnels

23 528 enfants et 
ados

1401 jeunes de 18 
à 25 ans

12 369 adultes
6930 seniors de 
plus de 60 ans

524 associations 
accueillies

38 829 754 € de 
budget cumulé

139 994 heures de 
bénévolat/an

32 heures de 
bénévolat/an par 

bénévole

Données issues de l’enquête SENACS 2021
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